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Entre le 6 et le 12 novembre 2024



SpaceX a lancé un cube en bois qui pourrait bouleverser 
l’avenir des satellites

Commentaires du présentateur
Commentaires de présentation
Même dans l'espace, il est temps de passer au vert ! Dans cette optique, des chercheurs ont propulsé vers l'ISS Lignosat, un petit satellite en bois, pour tester sa résistance aux conditions extrême de l'espace. Le tout premier satellite en bois du monde a décollé à bord d'une fusée SpaceX, ont annoncé aujourd'hui ses concepteurs japonais, dans le cadre d'une mission de réapprovisionnement de la Station spatiale internationale (ISS). Le satellite expérimental, baptisé LignoSat et dont l'apparence est celle d'un cube en bois de 10 centimètres seulement de côté, a été lancé à bord d'une fusée sans pilote depuis le centre spatial Kennedy de la Nasa en Floride, a indiqué le centre d'études spatiales de l'université de Kyoto.L'objectif du matériau est d'anticiper son inéluctable fin de vie : lorsqu'il finira par revenir et rentrer dans l'atmosphère, le bois devrait se consumer sans générer les habituelles particules métalliques associées aux satellites retombant sur Terre, selon les scientifiques de Kyoto. Le satellite arrivera bientôt à l'ISS et sera envoyé dans l'espace environ un mois plus tard afin de tester sa solidité et sa durabilité



La couche d’ozone continue de “guérir”

Commentaires du présentateur
Commentaires de présentation
Bonne nouvelle sur le front de la couche d’ozone : le trou de la haute atmosphère qui campe au-dessus de l’Antarctique est, en 2024, relativement petit, comparé aux années précédentes. Ce qui suggère qu’il est bel et bien en train de se reboucher.Des mesures effectées par la NASA et la NOAA révèlent qu'en 2024, le trou dans la couche d'ozone est le septième plus petit jamais mesuré en plus de 30 ans. Rassurant, ce résultat indique que la tendance à la régénération de la couche d'ozone se confirme.



Des cratères géants sur Vénus « se cachent à la vue de tous »

Commentaires du présentateur
Commentaires de présentation
Image radar à synthèse d’ouverture (SAR) de Haasttse-baad Tessera, coupée par un ensemble d’anneaux concentriques uniques. Vous pouvez voir les anneaux dans la partie centrale supérieure de l’image. Une nouvelle étude suggère que les impacts de 2 astéroïdes consécutifs il y a environ 1,5 à 4 milliards d’années ont formé ces anneaux. Les résultats montrent qu’il existe des cratères géants sur Vénus, mais ils étaient difficiles à identifier jusqu’à présent. Image via NASA / Institut des sciences planétaires.Sous son atmosphère épaisse et nuageuse, Vénus a des centaines de cratères à sa surface. Mais contrairement à la lune, à Mars et à Mercure, Vénus n’a pas de cratères d’impact géants, ou bassins. Mais Vénus manque également de nombreux processus qui effacent les plus grands cratères sur Terre, de sorte qu’il devrait encore y en avoir des traces, s’ils existaient. Le 28 octobre 2024, des chercheurs aux États-Unis et en Espagne ont déclaré avoir identifié des signes d’au moins deux événements d’impact majeurs qui n’ont pas été reconnus ... Jusqu’à maintenant. Ils se cachaient à la vue de tous, pour ainsi dire. Les indices se trouvent dans une région de terrain ridé et déformé appelée tesselles.



Dernier survol de 
Vénus par la sonde 

Solar Parker le 6 
novembre 2024

juillet 2020

Commentaires du présentateur
Commentaires de présentation
La sonde solaire Parker étudie le soleil depuis son lancement en 2018. La mission a utilisé une série de 7 survols de Vénus pour la mettre dans les bonnes positions. Elle va passer à moins de 233 miles (375 km) de la surface de Vénus. Le survol ajustera la trajectoire de Parker dans sa configuration orbitale finale, amenant le vaisseau spatial à moins de 3,8 millions de miles (6,2 millions de km) de la surface solaire le 24 décembre 2024. Ce sera le plus proche du soleil jamais réalisé par l’homme.Parker Solar Probe est une mission d’étude du soleil. En 2021, il est devenu le premier vaisseau spatial à « toucher » le soleil, lorsqu’il a volé dans l’atmosphère vaporeuse de notre soleil.Parker survolera Vénus le 6 novembre 2024, afin de la mettre en position pour ses dernières études du soleil.Le survol permettra également à Parker de voir la surface de Vénus, même à travers l’épaisse couverture nuageuse. Les survols précédents ont montré des différences à la surface de Vénus par rapport à la mission Magellan dans les années 1990.



Commentaires du présentateur
Commentaires de présentation
Les images WISPR de la sonde solaire Parker montrent la surface de Vénus avec des caractéristiques aux mêmes endroits où la mission Magellan des années 1990 a révélé la topographie avec son radar. Cependant, certaines parties des images WISPR apparaissent plus lumineuses que prévu. Le survol du 6 novembre offrira plus de détails. Image via NASA.



Hubble et Webb ne détectent aucune planète autour de l'étoile Véga

Commentaires du présentateur
Commentaires de présentation
C’est l'une des premières détectées avec un disque planétaire de débris, mais elle semble n'être entourée d'aucun cortège planétaire, même en combinant les pouvoirs d'observations des télescopes Hubble et James-Webb. Véga est la cinquième étoile la plus brillante du ciel et l'étoile la plus lumineuse de la constellation de la Lyre. Elle n'est qu'à 25 années-lumière environ du Système solaire et a une masse plus de deux fois supérieure à celle du Soleil, ce qui veut dire, qu'elle ne restera qu'un milliard d'années sur la séquence principale avant de devenir une géante rouge, puis de finir sa vie sous forme de naine blanche. Actuellement, elle doit être âgée de 450 millions d'années environ.La présence du disque autour de Véga est normal mais il devrait y avoir des creux, or il est totalement lisse aucune planète ne semble avoir été formée



Perseverance a-t-il vu un ovni dans le ciel de Mars ?

Commentaires du présentateur
Commentaires de présentation
Depuis son arrivée sur Mars, le 18 février 2021Photo prise par la caméra de navigation gauche de Perseverance. Ce que nous interprétons comme un objet sombre n'est en réalité qu'un « mauvais » pixel causé par des débris pas plus grand qu'un micron posés sur le détecteur. L'occasion d'apprendre que la plupart des imageurs ont ce genre de défauts. D'ailleurs, la tache apparaît aussi sur une autre photo de la caméra de navigation gauche de Perseverance. Au milieu du sable martien, cette fois.



Un mystérieux objet cosmique émet de puissantes radiations dans 
l’espace lointain

Commentaires du présentateur
Commentaires de présentation
Pendant longtemps, les scientifiques ont attribué les rayons gamma les plus énergétiques de l’Univers aux gigantesques trous noirs supermassifs situés dans les galaxies lointaines.Cette découverte suggère que les microquasars peuvent produire un rayonnement comparable à celui des quasars ordinairesL’objet en question est V4641 Sagittarii, un système binaire localisé à environ 20 000 années-lumière de la Terre, dans la constellation du Sagittaire. Ce système est constitué d’un trou noir ayant environ six fois la masse du Soleil, qui aspire la matière d’une étoile voisine, une géante d’environ trois masses solaires. En interagissant avec la matière environnante, ce trou noir génère des radiations intenses similaires à celles observées dans les accélérateurs de particules.Des astronomes ont détecté des photons de haute énergie issus de V4641 Sagittarii atteignant une intensité remarquable de 200 téraélectronvolts (TeV) au lieu de 25 pour les autres microquasars. En comparaison, cela représente une énergie environ 200 000 milliards de fois supérieure à celle de la lumière visible ! Jusqu’à présent, de telles valeurs énergétiques dans les rayons gamma étaient généralement associées à des phénomènes cosmiques massifs et lointains, comme les quasars et pas les microquasars. 



La photo de Don Pettit depuis l’ISS. // Source : Via X 
@astro_Pettit (photo recadrée)

Commentaires du présentateur
Commentaires de présentation
Grâce à une exposition d’une durée de 30 minutes, l’astronaute a réussi à « capturer le coucher du Soleil (à gauche) jusqu’au lever du Soleil (à droite) », explique-t-il dans son tweet.Don Pettit a réalisé ce que les astrophotographes appellent un circumpolaire : il est parvenu à immortaliser le mouvement de rotation de la station spatiale. Les étoiles n’apparaissent donc plus comme des points lumineux fixes dans la photo, mais comme des traînées lumineuses. De la même manière, la lumière des villes se transforme en traînées lumineuses dans l’image de Don Pettit, toujours à cause du mouvement de la station spatiale. On distingue aussi une lueur atmosphérique, colorée de vert et de rouge. En regardant bien le cliché, il est même possible de distinguer des éclairs et des aurores, relève Digital Trends.



« la nébuleuse du Loup noir »

Commentaires du présentateur
Commentaires de présentation
Cette image a été capturée en 238 millions de pixels par le télescope d’enquête VLT (VST) de l’observatoire Paranal de l’Observatoire européen austral (ESO) au Chili. Surnommé « la nébuleuse du Loup noir », le nuage que vous voyez dessus se situe dans la constellation du Scorpion, à proximité du milieu de la Voie lactée, à environ 5 300 années-lumière de la Terre. Cette image révèle une zone qui fait en réalité partie d’une nébuleuse encore plus grande appelée Gum 55.Cette nébuleuse est une nébuleuse sombre. Elle est composée de nuages froids de poussière cosmique, si denses qu’ils obscurcissent la lumière des étoiles et des autres objets derrière eux. Les grains de poussière qu’ils contiennent absorbent la lumière visible et ne laissent passer que les rayonnements à longueurs d’onde plus longues, comme la lumière infrarouge.Ce genre de nuage de poussière intéresse énormément les astronomes. En effet, il contient souvent de nouvelles étoiles en formation. Par ailleurs, il est constitué principalement de gaz hydrogène et brille en rouge en raison du rayonnement UV intense des étoiles nouveau-nées qu’il contient.



Hubble dévoile une nouvelle image de la galaxie spirale cotonneuse 
NGC 4414

Commentaires du présentateur
Commentaires de présentation
NGC 4414 se situe à environ 51 millions d’années-lumière de la Terre, dans la constellation de la Chevelure de Bérénice. Aussi appelée galaxie spirale poussiéreuse, Ark 365, IRAS 12239+3129, LEDA 40692 ou encore UGC 7539, cette galaxie a un diamètre d’environ 56 000 années-lumière. Elle a été découverte pour la première fois le 13 mars 1785 par l’astronome britannique d’origine allemande William Herschel.Appartenant au groupe Coma I, un groupe de galaxies proches de l’amas de la Vierge, cette galaxie a déjà été observée par Hubble en 1995 et en 1999 à l’occasion d’une étude sur les étoiles variables céphéides. Les céphéides ont été utilisées comme tremplins pour effectuer des mesures de distance pour les supernovae, ce qui a, à son tour, donné une mesure de l’échelle de l’Univers. Aujourd’hui, nous connaissons l’âge de l’Univers avec une précision bien plus grande qu’avant Hubble : environ 13,7 milliards d’années. »
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